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Marc Deneire est maître de conférences émérite du 
département d'anglais et d'anglais à distance (Erudi) de 
l'université de Lorraine où il a enseigné la linguistique, la 
sociolinguistique et la didactique. Toujours membre de l'ATILF, 
il consacre maintenant son temps à diverses associations : 
Enseignement du FLE pour migrants dans un centre social, 
Groupement des Enseignants sans Frontières (ONG), Ligue 
des Droits de l'Homme, et Restos du Coeur. 
 

 

Professeure des universités, Martine Derivry-Plard est co-
responsable du premier Master bilingue anglais/français de 
formation de formateurs à l’international/ International 
Education and Training à l’INSPÉ. Membre des réseaux AILA 
et FrancophoNéa, elle est présidente de l’association Transit-
Lingua. Ses recherches portent sur les idéologies de langues 
(natif/non-natif), les télécollaborations interculturelles, le 
curriculum plurilingue et pluriculturel, les politiques 
linguistiques éducatives et s’inscrivent dans l’interdisciplinaire 
(séminaires PoLLinguEES) ainsi que sur le rapport 
Recherche/Formation. Elle a participé aux projets Erasmus+, 
TILA (2013-2015) et TeCola (2016-2019) sur les dispositifs 
télécollaboratifs dans le secondaire et contribue au projet 
Erasmus+ DIDAFE (2023-2026) sur le français écrit dans un 
cadre élargi de didactique des langues. 
 

 

Christine Develotte est professeure émérite en sciences du 
langage à l’ENS de Lyon. Elle s’est intéressée à l’intégration 
des technologies dans l’enseignement-apprentissage du FLE 
dès l’apparition de l’utilisation d’Internet, fin des années 90. 
Elle travaille aussi dans le domaine de l’interculturel, en 
particulier aujourd’hui lié au numérique. Elle est co-
responsable du groupe de recherche Interactions 
Multimodales Par Ecran (IMPEC) qu’elle a créé en 2013 au 
sein de l’équipe CNRS ICAR à Lyon. Ce groupe anime un 
séminaire mensuel et un colloque biennal. 
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Han-Up Jang, après avoir obtenu son doctorat en sciences 
du langage à l’université de Rouen Normandie, est 
actuellement professeur au Département de langue et 
littérature françaises de l’université Ewha. Après s'être 
consacré à la recherche en didactique du français et à la 
formation des enseignants coréens, il se consacre, depuis la 
fin des années 2000, à la promotion de l’éducation 
interculturelle comme alternative pédagogique pour la société 
multiculturelle. Depuis 2014, il occupe le poste de directeur 
des programmes de Master et de Doctorat en éducation 
interculturelle. 

 

 

Magdalena Kaltseis est professeure assistante à l’université 
d’Innsbruck (Autriche). Ses recherches portent sur la 
linguistique appliquée, en particulier la sociolinguistique 
critique, la guerre en Ukraine et les médias russes 
contemporains, l’analyse du discours, la communication 
visuelle, ainsi que l’enseignement des langues secondes et 
étrangères. Elle a publié des articles dans des volumes édités 
et des revues, notamment dans Zeitschrift für Slawistik et la 
Revue canadienne des slavistes. Elle est également coéditrice 
de plusieurs volumes de la revue DiSlaw (Didaktik slawischer 
Sprachen), dont elle est membre du comité éditorial. 
 

 

Kim Jin-Ok est maîtresse de conférences en études 
coréennes à l’UFR Langues et civilisations de l’Asie orientale 
de l’université Paris Cité. Membre du Centre de recherche sur 
la Corée (UMR 8173 CCJ), et membre associé de PLIDAM (EA 
4514, Inalco), ses recherches portent sur l’acquisition et la 
didactique du coréen langue étrangère.  
Elle s’intéresse à des phénomènes en coréen relevant de la 
cohérence et de la cohésion, tels que la thématisation et les 
expressions référentielles, ainsi qu’à leur acquisition par des 
apprenants francophones. Ses travaux portent également sur 
d’autres thématiques, notamment les jeux de mots et le 
système honorifique.  
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Chaeyoung Lee est docteure en sciences du langage et 
enseignante du coréen langue étrangère. Ses recherches 
s’articulent autour de deux axes principaux : d’une part, l’étude 
du lexique et des phénomènes de préfabrication langagière, 
notamment dans une approche pragmatique ; d’autre part, la 
didactique du coréen langue étrangère, avec un intérêt 
particulier pour les approches pédagogiques centrée sur les 
apprenants. Sa thèse porte sur les formules de prise en 
compte de l’allocutaire dans le genre des communications 
scientifiques orales. Sur le plan didactique, elle s’intéresse plus 
spécifiquement au développement des compétences 
communicatives des apprenants du coréen, ainsi qu’à leur 
autonomisation. 
 

 

Seul Lee est doctorante en sciences du langage à l’université 
Sorbonne Nouvelle (laboratoire CLESTHIA). Titulaire d’un 
master en enseignement du coréen langue étrangère de 
l’université nationale de Séoul, elle a enseigné le coréen dans 
plusieurs universités à Séoul, puis depuis 2022 auprès 
d’étudiants universitaires francophones à Paris. Son intérêt 
pour les enseignants « non-natifs » de langues étrangères 
s’est développé au contact d’étudiants apprenant le coréen et 
se destinant à devenir enseignants de cette langue. Elle mène 
actuellement une recherche doctorale comparant les 
marqueurs discursifs du français et du coréen. 
 

 

Maîtresse de conférences en sciences du langage et 
didactique des langues, Anthippi Potolia est rattachée au 
département Communication / Français langue étrangère de 
l’université Paris 8 ainsi qu’au laboratoire Structures formelles 
du langage (UMR 7023, CNRS), dont elle est coresponsable 
de l’axe « Acquisition et psycholinguistique ». Ses travaux 
portent sur les technologies éducatives, l’analyse du discours, 
ainsi que la didactique du plurilinguisme et de la 
pluriculturalité : autobiographies langagières et réflexivité, 
situations d’inter- et de transculturalité. Elle a publié plusieurs 
ouvrages dans ces domaines et participé à de nombreux 
projets européens. Elle est actuellement responsable du projet 
Erasmus+ Cooperation Partnership EGAL-I (« Fostering 
Socio-Academic Inclusion, Innovation and Justice for Refugee 
Students »). 
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Soyoung Yun-Roger, docteure en sciences du langage de 
l’université Paris III - Sorbonne Nouvelle, a successivement 
enseigné à l’université Paris III, à l’Inalco et dans plusieurs 
universités coréennes. Actuellement maîtresse de 
conférences HDR à l’université Paris Cité dans la section 
d’études coréennes de l’UFR des Langues et civilisations de 
l’Asie Orientale, elle mène ses recherches comme membre 
titulaire de l’UMR 8173 CCJ Chine-Corée-Japon et membre 
associée de l’équipe EA 4514 PLIDAM, Pluralité des langues 
et des identités : didactique, acquisition, médiations. Ses 
champs de recherche incluent notamment l’éducation 
interculturelle et la didactique plurilingue et pluriculturelle. 
 

 

Professeure des universités émérite à l’Institut national des 
langues et civilisations orientales (Paris), Geneviève Zarate a 
créé l’équipe d’accueil EA 4514 Pluralité des langues et des 
identités : didactique, acquisition, médiations, faisant évoluer 
les questionnements internes à l’Inalco vers une assise 
didactique assumée, transversale aux 93 langues qui y sont 
enseignées. Au Conseil de l’Europe, elle a contribué à la 
formalisation des compétences plurilingues et pluriculturelles 
pour le Cadre Européen de Référence en langues. En 
codirection avec D. Lévy et C. Kramsch, elle a publié le Précis 
du plurilinguisme et du pluriculturalisme (Éditions des archives 
contemporaines, 2008), traduit ensuite en anglais et en 
chinois. 

 
 


